Intervention de BEWC à la conférence organisée par le Comité pour la lutte contre les discriminations raciales ( CERD ) des NU dans le cadre de l’année des NU pour les personnes d’ascendance africaine.

Genève, le 7 mars 2011

Déléguée de BEWC : Dr. Suzanne Mbiye Diku ( BEWC Italie )

Au nom de BEWC international, je remercie les organisateurs de cette conférence pour nous avoir invitées et reçues à cette assise internationale de très au niveau.

Le BEWC a été créé en 2007 au cours du premier Congrès des Femmes Noires Européennes à Vienne organisé sous l’initiative de AFRA-International Center for Black Women’s Perspectives en collaboration avec Tiye International dans le cadre de « l’Année Européenne de l’égalité des chances pour tous » .
Ce premier congrès s’est clôturé par la proclamation de la Déclaration de Vienne :

« Prenant en considération les rôles cruciaux et importants joués par les femmes noires sur les plans économique, politique, culturel et social dans le contexte européen, nous sommes déterminées à faire de la question des femmes noires de l’Union européenne une question de politique fondamentale.

Notre rencontre à Vienne (Autriche ) montre la nécessité d’un dialogue entre l’Union Européenne et les Organisations des Femmes Noires actives en son sein et sur son territoire. L’année 2008, décrétée au sein de l’Union comme « Année européenne du dialogue interculturel »représente donc une occasion pour initier et renforcer des partenariats et des alliances.
Nous saluons tous  les efforts  fournis qui visent à l’obtention et l’exercice réel de nos droits en tant que citoyennes à part entière de l’Union Européenne et de l’espace économique européen.
Les cinq recommandations du 1er congrès de BEWC à l’UE et aux États membres.

1. Identité et « empowerment »
Malgré les dispositions législatives, des cas multiples de discrimination voire même de racisme persistent : pour les femmes noires, une double discrimination, du genre et derace.  Le congrès des Femmes Noires recommande l’intensification et la mise en pratique de l’article 13 afin d’éradiquer toute forme de racisme au sein des États membres de l’UE.

2. Les défis pour les jeunes noirs.

Le système éducatif et le service publique doivent inclure une formation spécifique pour le personnel à tous les niveaux ainsi que le recrutement des experts noirs. Le congrès demande d’accroitre le recrutement du personnel noir et la mise en place de programme de lutte contre le racisme dans les institutions pour l’éducation ainsi que dans les services publiques.

3. Conflits psychologiques affectant les communautés noires, spécialement les femmes et enfants.

Le congrès des femmes noires reconnaît l’impact du racisme sur la santé mentale comme une question primordiale pour les communautés noires confrontées au racisme.

Les gouvernements doivent fournir les moyens financiers et structurels pour l’institution des structures autonomes chargées de la santé mentale des Noirs subissant les effets du racisme.

4. Obstacles rencontrés par les femmes noires, même sur le marché du travail 
Les entreprises et les employeurs sont tenus à mobiliser les ressources humaines et à développer des outils aptes à recruter du personnel noir à l’image de la diversité très souvent prônée dans les statuts des ces entreprises.

5. La participation politique.

Le congrès des femmes noires recommande l’élaboration de programme qui assurent, soutiennent et incluent des mesures appropriées de représentation et de participation politique des femmes noires.   
 Le statut de notre organisation a été élaboré au cours du premier meeting stratégique en mars 2008 et notre présentation officielle à Bruxelles auprès de la Commission Économique et Sociale a eu lieu en septembre 2008.

BEWC est une grande organisation européenne sans but lucratif qui rassemble des organisations de Femmes Noires en Europe. Il sert de porte voix pour la reconnaissance et la visibilité des femmes Noires en Europe, c’est l’instrument à travers lequel elles peuvent atteindre l’optimum de leur potentialité. BEWC compte environ une trentaine d’organisations présentes dans   13 États membres de l’UE.
La Première Assemblée Générale de BEWC a eu lieu en Hollande en avril 2009. Á cette occasion les membres des structures organisationnelles et exécutives ont été élus, appartenant à 9 pays membres de l’UE.

Dans ce même cadre, s’est tenu le premier séminaire de formation sur la construction des capacités pour les membres de BEWC.
Les objectifs stratégiques 2010-2015 de BEWC incluent le développent et le renforcement des alliances stratégiques en vue d’influencer l’agenda politique des thématiques de quelque intérêt pour les Femmes Noires Européenne (BEW), renforçant et augmentant leur visibilité dans la vie publique en Europe. 
Á cet effet, deux publications ont été produites par AFRA- International Blackwomen’s Perspectives à savoir le «  Report of the Vienna Congrès « , Vienna 2007 et «  Voices of Black European Women I « , Vienna 2009 qui ont grandement contribuées à la visibilité de BEWC et des Femmes Noires en général au niveau soit européen que international.
Les plus grands défis auxquels BEWC doit faire face pour atteindre ses objectifs stratégiques sont les suivants :

1. intersection entre racisme et sexisme

2. manque de reconnaissance des qualifications des femmes noires

3. discrimination dans l’accès aux droits et aux ressources
4.discrimination et exclusion

5. perception et image négatives publiques et dans les media

6. manque de données statistiques : les Femmes Noires semblent être considérées comme une petite minorité 
7. le profilage racial

8. la monté de l’extrême droite

9. futur des jeunes d’ascendance africaine et leur accès aux Hautes Écoles

Nous sommes l’interface entre là-bas ( Afrique, Caraïbes, Amérique et Asie ) et ici ( migration : sa féminisation, due à celle de la pauvreté et aux violences sexuelles contre la Femme, surtout dans les zones de conflit où le corps de la femme devient le lieu de confrontation entre adversaires mais aussi comme monnaie de change pour l’immigration) avec leur expérience de la double discrimination du genre et de race 
La discrimination du genre est présente dans les institutions européenne qui gèrent l’immigration/ l’asile politique : il est plus facile pour un homme obtenir un statut de réfugié politique que pour une femme faire valoir les violences subites comme motivation de sa démarche.

Convaincues que l’éducation et la formation sont la base de nos libertés, nous avons fait de l’ »empowerment » et du renforcement des capacités notre cheval de bataille pour faire face au paternalisme de certaines ONG européennes.

Dans cet esprit nous sommes engagées à faire connaitre  aux jeunes d’ascendance africaine et à toute la communauté noire des modèles positifs utiles pour la construction d’une identité positive, par le biais de publications et de la visibilité ( notre site).

Pour ce faire nous considérons d’importance vitale une étude statistique réelle sur la population d’ascendance africaine dans l’UE.

Nous sommes en outre convaincues que les Femmes Noires constituent une vraie ressource pour l’Europe par leur contribution :

1. contribution économique

Par leur travail, même lorsque leur qualification professionnelle n’est pas reconnue, elles participent à la création de richesse de ce continent
2. contribution culturelle et sociale.

Par l’apport de leur culture et de leur sensibilité/parcours elles construisent le tissu social et culturel de l’Europe d’aujourd’hui et de demain.

 La mémoire de l’Europe (soins aux personnes âgées) et son « demain » ( baby-sitter et enfants ) leur sont parfois confiés.
3. contribution démographique. 
Leur taux de fécondité est plus élevé de celui des Européennes 
Sur tous les plans, elles ont une motivation majeure à la participation car souvent c’est plus une nécessité ( pour défendre ses droits ) que une option.

Propositions :

  - avoir accès aux Institutions comme c’est le cas aujourd’hui

  - avoir accès aux ressources 

  - cibler les projets de recherches avec la participation des ONG

  - demander les audits des soit disant projets d’intégration.

Merci de l’attention.     

                                                                                       Dr. Suzanne Mbiye Diku
